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Il a souvent été argumenté que la phénoménologie husserlienne se portait essentiellement 
sur le sujet en tant que pôle égoïque, source de noèses, ou sujet transcendantal, ce 
stehend-strömend du flux temporel et source de mienneté pour les données hylétiques. Le 
« sujet » serait donc d’abord cartésien, ensuite monadique – quoique parfois admettant 
des « fenêtres » – et se constituerait à différents niveaux.   
Face à cette conception quelque peu réductrice de la pensée de Husserl, l’avènement d’un 
Merleau-Ponty marquerait un certain paradoxe : délaisser la prétention apodictique (de 
constituer la phénoménologie comme science eidétique) pour s’aventurer vers une 
psychologie phénoménologique (telle que Husserl l’envisageait dans Der Krisis) et ouvrir 
celle-ci à sa dimension « existentielle » tout en perdant l’apodicticité. Or, en dépit de 
suggestions d’une dimension « psychologique » importante dans, et pour, la 
phénoménologie, Husserl s’en limitait initialement aux remarques faites en 1911 
(Grundprobleme der Phänomenologie II) et en 1923-24 (Erste Philosophie). Pourtant, 
avec la publication d’une partie de ses trois tomes de notes Sur l’intersubjectivité (1905-
1935), nous rencontrons un Husserl largement inattendu – celui du chemin de la 
Lebenswelt et d’une certaine psychologie. Du coup, et sortant des sentiers battus, il 
s’avère un véritable penseur de l’intersubjectivité et auteur d’une phénoménologie en 
mutation, passant de son formalisme idéaliste d’origine à une pensée génétique, dont la 
voie se trouve parfois en tension avec celle des Idées I. Avec La crise et les Notes sur la 
synthèse passive, ces volumes permettent de suivre le développement de la 
phénoménologie husserlienne par le biais des questions les plus éprouvantes : Qui est 
autrui et comment je le constitue ? Qu’est-ce que l’Einfühlung (intropathie ou 
« empathie ») ? Qu’est-ce que la réduction dans la réduction, qui me révèle des horizons 
de mon passé (où se figure toujours autrui) ? Comment aborder et concevoir l’altérité 
animale, celle des insensés, ainsi que les communautés de monades ?  
Nous lirons, pour mieux nous situer, la cinquième des Méditations cartésiennes, suivi par 
les paragraphes 34 à 72 de La crise. Ensuite, nous nous tournerons au chapitre sur 
« L’association » dans les Notes sur la synthèse passive, pour aboutir, enfin, aux sections 
III et IV (« Réduction intersubjective » et « Anthropologie ») de la traduction française 
des notes sur l’intersubjectivité (Husserliana XIII, XIV et XV). Nous nous appuierons, 
entre autres, sur l’ouvrage magistral de Natalie Depraz, Transcendance et incarnation : 
Le statut de l’intersubjectivité comme altérité à soi chez Husserl (Vrin 1995 ; chapitres 3 
à 7) et de Bruce Bégout, La généalogie de la logique : Husserl, l’antéprédicatif et le 
catégorial (Vrin, 2015 ; chapitres 1 à 5). Enfin, si le temps le permet, nous examinerons 
Le visible et l’invisible de Merleau-Ponty (chapitres 3 et 4) et son cours de 1955 sur la 
passivité (dans L’institution/la passivité ; Belin, 2003). 
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